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LA dépouille de l'artiste 
p e i n t r e ,  g r a p h i s t e , 
sculpteur, Me Marcellin 

Minko Mi Nze – décédé dans la 
nuit du 10 au 11 novembre 2023 

à Libreville – est arrivée hier à 
l'espace Nka'Ayogo, sis à la cité 
Damas, pour recevoir l'ultime 
hommage de la République.
Plusieurs délégations, dont celles 
du ministère de la Culture, se sont 
donné rendez-vous en ce lieu du 
4e arrondissement de Libreville, 

pour célébrer une dernière fois le 
maître gabonais de la peinture. 
Des personnalités de haut rang 
y étaient. Hommes de lettres, 
politiques, artistes chanteurs, 
sculpteurs, mais aussi d'anciens 
membres du gouvernement. Tous 
ont tenu à faire leurs adieux à Me 
Minko Mi Nze, en s’inclinant 
devant sa dépouille.
Chacun a tenu à témoigner de 
la grandeur d'esprit du disparu, 
de son altruisme et, surtout, de 
son humilité. " C’était un homme 
très aimable, je l'ai rencontré à 
Paris et je lui ai demandé de me 
faire la maquette d’un disque et 
c’était magnifique. Il a apporté sa 
contribution dans la promotion 
de la culture gabonaise. C'était un 
génie, c’était notre Picasso, c’était 
un grand maître. Je regrette juste 
que les artistes de valeur n'aient 
toujours pas la reconnaissance 
qu'il leur mérite dans notre 
pays  " ,  s 'est désolé Martin 
Rompavet, artiste chanteur.
L'écrivaine Justine Mintsa, 
pour sa part, a salué la mémoire 
d'un altruiste.  "  C’était  un 
être extraordinaire, malgré sa 
renommée internationale, il est 

resté quelqu'un de très accessible 
et  de très humble.  I l  était 
altruiste. Quand j'ai écrit mon 
premier roman, je lui ai demandé 
de m’aider à concevoir une 
couverture, il m'a fait un beau 
tableau et j'en ai fait la couverture 
de ce roman. Je lui ai demandé 
ce que je lui devais, il m'a dit : 
"Tu n'y penses pas quand même, 
c'est un cadeau, je te l'offre". Et 
pendant mon séjour au ministère 
de la Culture, il était toujours 
présent. C'était un homme très 
jovial ", se souvient-elle.
Au terme de l'exposition, la 

dépouille de Me Minko Mi 
Nze s’est ensuite dirigée à son 
domicile de Nzeng-Ayong, à 
l'ancienne cité (Wembley), pour 
la veillée.
Me Minko Mi Nze a commencé 
à s’intéresser à la peinture dès 
son jeune âge. Il s’inspirait de 
l’environnement qui l’entourait. 
Au fil des ans, il a développé un 
style unique, caractérisé par des 
aspects de la vie traditionnelle 
gabonaise et des scènes de la vie 
quotidienne.
C'est ce samedi qu'il sera inhumé 
au cimetière de Messolo.

Peinture : derniers hommages à Maître 
Minko Mi Nze, le Picasso gabonais

Abel EYEGHE EKORE
Libreville/Gabon

La dépouille de Me Minko Minze recevant hier à la Cité Damas 
les hommages de la République.
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Avant son inhumation 
prévue ce samedi matin 
(nous y reviendrons), 

Albert Yangari a passé hier sa 
dernière nuit dans sa résidence 
de Makana. La dépouille de 
l'illustre disparu est arrivée à 
Franceville hier en fin d'après-
midi à bord d'un avion Casa 295 
de l'Armée gabonaise. Sous un 
temps radieux.
Une foule compacte s'est donné 
rendez-vous dans la grande cour 
de son domicile. Des danses 
traditionnelles ont agrémenté 
l'événement. Le gouverneur du 
Haut-Ogooué, Jacques Denis 
Tsanga, et d'autres personnalités 

dont  Guy Nzouba Ndama 
sont venus s'incliner devant  
la dépouille d'Albert Jacques 
Yangari. Des instants sous le 
sceau du souvenir.
Aup aravant ,  l a  dép oui l l e 
de Yangari a fait le tour des 

quartiers où il a passé sa vie : 
Mbaya, Mingara, Maboukou, 
Feux-tricolores de Sogafric, 
SEEG, Place de l'Indépendance, 
G o u v e r n o r a t ,  K e s s a l a , 
Mangoungou,  Ongouama, 
Matebele, etc.

Obsèques d'Albert Yangari à 
Masuku : sa dernière nuit à 
Makana…

MM
Franceville/Gabon
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En présence de la ministre 
du  Tr av a i l ,  S o l ange 
Nguiakie ,  l a  S ociété 

g ab on ai s e  d e s  br a ss e r i e s 
(Sobraga) vient de décorer 
à Libreville de la médaille du 
Travail 72 de ses agents totalisant 
10 à 30 ans de service.
Dans le  détai l ,  ce  sont  59 
employés qui ont été décorés 
de  la  médai l le  de  bronze, 
récompensant 10 années de 
bons et loyaux services. Leur 
engagement dans leurs fonctions 
respectives a été salué par le 
directeur général de la Sobraga, 
Fabrice Bonatti. Lequel, dans 
son discours de circonstance, 
a souligné leur contribution au 
développement de l’entreprise, 
ainsi que "la création d’une 
culture d’excellence et d’esprit 
de famille ".10 agents ont été 
décorés de la médaille d’argent 
couronnant 20 années de service 
à Sobraga. " 20 ans marquent 
une période de transformation 
et de réussite continue pour 
notre entreprise. Vous incarnez 

la persévérance et l’expertise 
qui a propulsé Sobraga vers de 
nouveaux sommets ",  a souligné 
Fabrice Bonatti.
Enfin, 2 médailles d’or ont 
été décernées, récompensant 
30 années d’ancienneté. De 
"  vér itables  caciques  "  de 
l’entreprise.
Le dialogue social à Sobraga 
est, en effet, pris en exemple 
depuis de nombreuses années, 
avec d’importants acquis et une 
paix sociale durable entretenue 
depuis plus d’un quart de siècle. 
Le contexte favorable a permis 
à Sobraga de relever tous les 
défis pour devenir le leader de 
l’industrie nationale qu’elle est 
aujourd’hui avec ses 6 sites de 
production certifiés répartis dans 
5 des 9 provinces du Gabon.
Une réussite rendue possible 
grâce aux  efforts et à l’abnégation 
des agents qui, grâce à de longues 
et belles carrières au sein de 
l’entreprise, permettent à Sobraga 
d’être un acteur régional de 
référence dans le management 
de  l a  qu a l i té ,  l a  c ap ac i té 
d’innovation et l’engagement 
citoyen.

Sobraga/Décorations : 
soixante-douze agents 
à l'honneur

Isaac MUKETA MUELE
Libreville/Gabon

Les agents de la Sobraga ayant accompli 10, 20 et 30 ans de 
service ont été honorés en présence du ministre du Travail. 
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